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SOCIÉTÉ

Des ex-Témoins de Jéhovah brisent la loi du silence

Deux membres issus d’une congrégation des Témoins de Jéhovah à Saint-André ont décidé de 
témoigner. Deux histoires très différentes qui ont conduit les membres de ces deux famillles à 
dénoncer les "violences morales" exercées en interne, mais aussi un cas de pédophilie.

Religion

Violences morales et pédophilie. Ces faits ont marqué la vie des familles Sababady et Papaya, membres depuis 

plusieurs années des Témoins de Jéhovah sur la commune de Saint-André.

La première famille a vécu 10 ans au sein de cette congrégation, l’autre plus de 40 ans. Deux pères de famille qui ont 

décidé de prendre la parole aujourd'hui. "Si je témoigne, c’est pour mettre en garde contre les dangers de cette 

organisation", explique Ivan Papaya, poussé vers la sortie pour avoir posé trop de questions. Son tort, avoir cherché des 

réponses sur ce qui l’appelle une "manipulation" et un "double langage" inculqués aux fidèles à travers les publications 

religieuses des Témoins de Jéhovah. La sentence a été lourde. Il a été "excommunié" par la communauté et n’a 

aujourd’hui plus aucun contact avec le reste de sa famille, toujours membre des Témoins de Jéhovah. Une situation très 

difficile pour lui. À l'écouter, les membres de la communauté sont "prisonniers" à l’intérieur. "Je les ai laissé me 

manipuler pendant des années avant d’être rejeté".

En excommuniant ses anciens membres, les Témoins de Jéhovah les poussent à la "dépression" et à "l’isolement". "Il 

faut pouvoir surmonter tout ça", affirme-t-il. Ce sont les anciens (équivalent d’un pasteur dans la religion protestante) qui 

l’ont poussé à partir. Il avait cherché des réponses en adressant directement des courriers aux dirigeants métropolitains 

des Témoins de Jéhovah. Une excommunication difficile à vivre. "On vous explique qu’aucune personne ne devrait être 

contrainte de pratiquer ou de choisir entre ses croyances et sa famille". Selon lui, l'organisation utilise de double 

discours dans ses publications. "Dans son magazine "Réveillez-vous", elle incite les personnes de l’extérieur à discuter. 

Dans celui diffusé en interne "Tour de garde", on cherche à vous protéger des influences néfastes du monde extérieur", 

poursuit-il. Pourtant, Ivan Papaya n’a pas compté ses heures pour la communauté à raison de 70 heures par mois pour 

faire de l’évangélisation. S’il affirme ne pas avoir eu d’obligation financière, il existe des membres des Témoins des 

Jéovah qui ont fait don de l'ensemble de leurs biens. "Mais nous ne sommes au courant de rien. C’est une organisation 

pyramidale. La base reste dans l’ignorance". Ivan Papaya n’hésite pas à parler d’images détournées, de falsification de 

la Bible et d’actes cachés de pédophilie.

Sa fille de 11 ans victime d’une agression sexuelle

Pascal Sababady et sa famille ont passé 10 ans au sein des Témoins de Jéhovah, l’expérience a été beaucoup plus 

douloureuse pour lui. "Il y a eu un impact sur ma vie personnelle et sur ma carrière professionnelle". Ce dernier s’était 

vu dans l’obligation de refuser une proposition de poste dans l’industrie du tabac, métier incompatible avec les 

obligations de l’organisation. "J’estime avoir été roulé dans la farine pendant toutes ses années et ça fait très mal", se 

confie-t-il.

Mais le plus dur, reste l’expérience terrible vécue par sa fille. Un "frère" va abuser de sa fille à l’âge de 11 ans. Des faits 

qui feront l’objet d’une plainte auprès des services de police de Saint-André. Une histoire qui restera longtemps secrète 

au sein de la congrégation saint-andréenne. Plus tard, la fille de Pascal est confiée à l’âge de 14 ans à un ancien qui va 

à son tour tomber amoureux de leur fille. "Il y a eu des relations entre les deux. Il avait 47 ans à l’époque", poursuit-il. 

Une histoire hallucinante qui se terminera par l’enlèvement et la séquestration de sa fille pendant une semaine. Elle sera 

retrouvée par les forces de l’ordre à Salazie. Le "frère" a écopé de deux ans de prison ferme en avril dernier. "Après 

avoir dénoncé les faits, on a été lâché par les Témoins". Pascal Sababady n’hésite pas à parler de dérives sectaires 

pour qualifier les Témoins de Jéhovah.

Aujourd’hui, leur fille est particulièrement marquée par ces événements. Elle a été placée en famille d’accueil, loin de 

Saint-André. La famille Sababady essaie difficilement de se reconstruire.
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